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Mit der Revision des Heilmittelgesetzes ist die 
Arzneimittelabgabe liberalisiert worden.

MEDIKAMENTENKATEGORIEN

Mehr Kompetenzen für Apotheker

Bis zur Revision des Heil-
mittelgesetzes im vergange-
nen  Jahr waren Arzneimittel 
in fünf Abgabekategorien ein-
geteilt. Seit Inkrafttreten der 
Revision und der Arzneimit-
telverordnung am 1. Januar 
2019 dürfen Apotheken unter 
bestimmten Voraussetzungen 
verschreibungspflichtige Me-
dikamente direkt an Patienten 
abgeben. Arzneimittel können 
in der Schweiz nur in Verkehr 
gebracht werden, wenn sie von 
Swissmedic (Schweizerische Zu-
lassungs- und Aufsichtsbehörde 
für Arzneimittel und Medizin-
produkte) zugelassen sind. Sie 
ist es auch, die Arzneimittel in 
Abgabekategorien einteilt. 

Der Gesetzgeber hat im 
Rahmen der Heilmittelgeset-
zesrevision entschieden, die 
Fachkompetenzen bei der Ab-
gabe von Arzneimitteln besser 
auszuschöpfen. So wurde die Ab-
gabekategorie C (Abgabe nach 
Fachberatung durch Medizinal-
personen) aufgehoben und die 
Abgabekategorie D erweitert. 
Heute gilt folgende Einteilung:
Kategorie A: Einmalige Ab-
gabe auf ärztliche oder tierärztli-
che Verschreibung.
Kategorie B: Abgabe auf ärztli-
che oder tierärztliche Verschrei-
bung.
Kategorie D: Abgabe nach 
Fachberatung.
Kategorie E: Abgabe ohne 
Fachberatung.

Gemäss Bundesamt für Ge-
sundheit (BAG) ist die Abgabe 

von Arzneimitteln der Abgabe-
kategorie B erleichtert sowie die 
Grenze zwischen den Kategorien 
von Arzneimitteln mit und ohne 
Verschreibungspfl icht fl exibler 
ausgestaltet worden. 

Die Apothekerinnen und 
Apotheker können nun be-
stimmte Arzneimittel der Ab-
gabekategorie B ohne ärztliche 
Verschreibung an Patientinnen 
und Patienten abgeben, sofern 
es sich beispielsweise um eine 
längere Therapie handelt und 
ursprünglich ein Arztrezept ab-
gegeben worden ist oder/und sie 
den Patienten kennen. Bernard 
Bichsel von der gleichnamigen 
Apotheke in Reconvilier: «In 
jedem Fall muss der Patient sel-
ber in der Apotheke vorsprechen. 
Er kann also nicht eine Drittper-
son zum Bezug des Arzneimittels 
in die Apotheke schicken.»

Zirka 85 Prozent der bisher 
in der Kategorie C aufgenom-
menen Arzneimittel sind in die 
Kategorie D verschoben worden. 
Diese Mittel können (auch) von 
Drogerien abgegeben werden. 15 
Prozent der Medikamente der 
bisherigen Kategorie C gehören 
nun zur Kategorie B. 

Wechse lw irkungen .
Bei den Arzneimitteln der Kate-
gorie C handelte es sich um Prä-
parate, die ohne Rezept erhältlich 
sind. Deshalb gehört der Grossteil 
dieser Mittel nun zur Kategorie D. 
Bichsel: «Bei der Beurteilung der 
Neueinteilung standen möglicher 
Medikamentenmissbrauch sowie 
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Jusqu’à la révision de la loi 
sur les produits thérapeutiques, 
les médicaments étaient répartis 
en cinq catégories de remise. 
Depuis l’entrée en vigueur, le 1er

janvier 2019, de cette révision de 
la loi et de l’ordonnance sur les 
médicaments, les pharmaciens 
sont autorisés sous conditions 
à délivrer directement aux pa-
tients des médicaments norma-
lement sur ordonnance. 

En principe, les médicaments 
ne sont mis sur le marché en 
Suisse que s’ils ont été autorisés 
par Swissmedic (l’autorité suisse 
de réglementation et de surveil-
lance des médicaments et des 
dispositifs médicaux). C’est elle 
qui classifi e les médicaments aux 
différentes catégories de remise. 

Classification. Le législa-
teur a décidé de mieux exploiter 
les compétences profession-
nelles en matière de déli-
vrance des médicaments. Par 
exemple, la catégorie C (remise 
sur conseil des professionnels 
de la santé) a été supprimée et 
la catégorie D a été étendue. 
Aujourd’hui, la classifi cation 
suivante s’applique:

Catégorie A: remise sur 
ordonnance médicale non 
renouvelable
Catégorie B: remise sur 
ordonnance médicale
Catégorie D: remise sur 
conseil spécialisé
Catégorie E: remise sans 
conseil spécialisé

Selon l’Offi ce fédéral de la 
santé publique (OFSP), la remise 
des médicaments de la catégorie 
B a été facilitée et la frontière 
entre les catégories de médica-
ments délivrés sur ordonnance et 
sans ordonnance a été assouplie.

Les pharmaciens peuvent 
désormais remettre, sans ordon-
nance, certains médicaments 
de la catégorie B aux patients, 
à condition qu’il s’agisse d’un 
traitement de longue durée et 
qu’une ordonnance médicale 
ait été délivrée à l’origine ou/
et qu’ils connaissent le patient. 
Bernard Bichsel de la pharmacie 
du même nom à Reconvilier: «Le 
patient doit en tous cas se rendre 
à la pharmacie. Il ne peut pas 
y envoyer une tierce personne 
pour obtenir le médicament.»

Environ 85% des médica-
ments auparavant inclus dans 
la catégorie C ont été transférés 
dans la catégorie D. Ces médica-
ments peuvent donc être aussi 
remis par les drogueries. 15% 
des médicaments qui relevaient 
de la catégorie C appartiennent 
désormais à la catégorie B. 

Interactions. Les médica-
ments de la catégorie C étaient 

disponibles sans ordonnance. 
La majorité de ces produits 
appartiennent désormais à la 
catégorie D. Bernard Bichsel: 
«Lors de la réalisation de cette 
reclassification, l’attention 
s’est essentiellement portée 
sur de possibles utilisations 
inappropriées, ainsi que sur les 
interactions des médicaments 
disponibles sans ordonnances 
avec les médicaments sur ordon-
nance.» Les produits de catégorie 
C qui présentaient des risques 
sont désormais catégorie B et ne 
peuvent être remis que par des 
médecins ou des pharmaciens. 

«Nous pouvons remettre un 
médicament au patient sans 
que celui-ci doive consulter un 
médecin», selon Bernard Bich-
sel. «Si une patiente souffre de 
fortes douleurs dentaires, nous 
pouvons lui remettre immédia-
tement un médicament sur or-
donnance. Sans quoi, elle risque 
de devoir attendre une journée, 
avec de violentes douleurs, 
avant de pouvoir consulter.» 

Frais réduits. Cette pra-
tique est bénéfique pour la 
patiente, qui souffre moins, et 
aussi pour la société, car elle 
réduit les frais de santé. Elle 
soulage en outre les médecins 
de famille, de plus en plus rares. 
Bernard Bichsel : «Le pharma-
cien a désormais plus de com-
pétences, ce qui simplifie la 
situation des patientes et des 
patients.»

Le patient est toujours en de 
bonnes mains avec le pharma-
cien, qui doit tenir un dossier 
de patient énumérant tous les 
médicaments qu’il prend.  n

Das Impfen in Apotheken 
erfreut sich steigender Be-
liebtheit: Bei Grippeimpfung 
und Zeckenimpfung liegen 
Rekordzahlen vor. In 21 von 
26 Kantonen ist das direkte 
Impfen in der Apotheke 
ohne Vorliegen eines Arztre-
zepts möglich. Bei der aktu-
ellen Grippeimpfsaison vom 
1. Oktober bis 31. Dezember 
2019 haben Apothekerin-
nen und Apotheker 33 041 
Grippeimpfungen durchge-
führt. Das entspricht einer 
Zunahme von 33 Prozent 
gegenüber der Vorjahrespe-
riode (24 901 Grippeimp-
fungen). Am nationalen 
Grippeimpftag vom 8. No-
vember 2019 wurden alleine 
4123 Impfungen durch Apo-
thekerinnen und Apotheker 
verabreicht (Vorjahr: 2516 
Impfungen). 

«Apotheken sind nicht bloss 
eine Bezugsstelle für Medi-
kamente, sondern vernetzte 
Grundversorger und der rich-
tige Partner als erste Anlauf-
stelle bei Gesundheitsfragen. 
Apotheken sind Garant für 
die Sicherheit der Patienten 
und Gesundheitsförderer. Die 
Apotheke ermöglicht die Kon-
trolle der Medikamente, die 
eine Patientin oder ein Patient 
einnimmt und berät die Men-
schen. Die Patienten erhalten 
so Kenntnis von möglichen 
Wechselwirkungen. Sie kön-
nen darauf zählen, dass sie in 
der Apotheke ein Arzneimittel 
erhalten, das sich mit den 
anderen Medikamenten ver-
trägt, die der Patient bereits 
einnimmt. So können ge-
fährliche Wechselwirkungen 
vermieden werden.» 

Wechselwirkungen von nicht 
verschreibungspflichtigen mit 
rezeptpfl ichtigen Arzneimitteln 
im Vordergrund.» Diesbezüglich 
riskante Medikamente der einsti-
gen Kategorie C sind nun in der 
Kategorie B und dürfen nur von 
Ärzten oder Apothekern abgege-
ben werden. 

«Wir können dem Patienten 
jetzt ein Medikament aushändi-
gen, ohne dass er vorgängig zum 
Arzt gehen muss», so Bichsel. Ein 
Beispiel: «Leidet eine Patientin 
unter starken Zahnschmerzen, 
können wir ihr sofort ein re-
zeptpflichtiges Medikament 
geben. Sonst müsste sie wo-
möglich einen Tag unter starken 
Schmerzen bis zum Arzttermin 
warten.» Dieses Vorgehen dient 
einerseits der Patientin, ande-
rerseits der Öffentlichkeit, weil 
Gesundheitskosten eingespart 
werden. Zudem werden die 
immer rarer werdenden Haus-
ärzte entlastet. Bernard Bichsel: 
«Der Apotheker hat nun mehr 
Kompetenzen und für die Pa-
tienten vereinfacht sich ihre 
krankheitsbedingte Situation.»

In jedem Fall ist der Patient 
beim Apotheker in guten Hän-
den, da dieser ein Patientendos-
sier führen muss, in dem alle 
Medikamente aufgeführt sind, 
die der Patient einnimmt. n

DER RAT   LE CONSEIL

Bernard Bichsel, 
Pharmacie Bichsel, Reconvilier
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La révision de la loi sur les produits thérapeutiques 
a libéralisé la remise des médicaments.

La vaccination en pharmacie 
rencontre un succès croissant: 
un nombre record de vaccins 
contre la grippe et l’encépha-
lite à tiques ont été adminis-
trés. La vaccination directe en 
pharmacie sans ordonnance 
médicale est possible dans 21 
des 26 cantons. Pendant la 
dernière saison de vaccination 
contre la grippe, du 1er octobre 
au 31 décembre 2019, les 
pharmaciens ont administré 
33 041 vaccins antigrippaux. 
Cela représente une augmen-
tation de 33% par rapport à la 
même période de l’année pré-
cédente (24 901 vaccins). Lors 
de la journée nationale de vac-
cination contre la grippe du 
8 novembre 2019, 4123 vacci-
nations ont été administrées 
par les seuls pharmaciennes 
et pharmaciens (année précé-
dente: 2516 vaccinations).

Les phar-
maciens 
peuvent 
désormais 
remettre 
certains mé-
dicaments 
sans ordon-
nance. 

NEWS

«Les pharmacies ne sont 
pas uniquement des points 
de vente de médicaments, 
mais aussi des prestataires 
de soins de base en réseau 
et le premier point de 
contact pour toutes les 
questions de santé. Les 
pharmacies sont des garants 
de la sécurité des patients et 
des promoteurs de la santé. 
La pharmacie permet de 
contrôler les médicaments 
qu’un patient prend et de 
conseiller la population. 
Les patients sont ainsi in-
formés des interactions pos-
sibles. Ils peuvent compter 
sur la pharmacie pour leur 
donner un produit compa-
tible avec les autres médica-
ments qu’ils prennent déjà. 
Ce qui permet d’éviter de 
dangereuses interactions.»

 MÉDICAMENTS

Pharmaciens plus compétents

Gewisse 
rezept-
pfl ichtige 
Medika-
mente 
können 
vom 
Apotheker 
ohne 
ärztliche 
Verschrei-
bung 
abgegeben 
werden. 
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www.notfall-biel.ch

www.urgences-bienne.ch
Pharmacies 
de service

Dienstapotheken 0842 24 24 24 
Offene Apotheken

Pharmacies ouvertes

BIEL / BIENNE
Amavita Apotheke Dr. Steiner AG
Gumy Daniel

Bahnhofstrasse 9
058 851 35 61 

Amavita Apotheke Stern
Ghaemi Fatemeh

Collègegasse 17
058 851 32 35

Apotheke 55
Zingg Hanspeter

Bahnhofstrasse 55
032 322 55 00

Apotheke zur Mühlebrücke
Jolissaint Fernand

Kanalgasse 1
032 322 41 40

Battenberg Apotheke
Durtschi Peter

Mettstrasse 144
032 341 55 30

Apotheke Dr. Hysek
Dr. Hysek Cédric

Bözingenstr. 162
032 345 22 22

Dufour Apotheke
Boillat Yves

Rue Dufour 89
032 342 46 56

Madretsch Apotheke
Harangi Susanna

Brüggstrasse 2
032 365 25 23

Pharmacie Dr. Hilfiker
Hilfiker Marc-Alain

Bahnhofplatz 10
032 323 11 23

BRÜGG
Brüggmoos-Apotheke
Arnold Dominik

Erlenstrasse 40 
032 373 16 71

Dorfapotheke Brügg
Schudel Christoph

Bielstrasse 12
032 373 14 60

NIDAU
Schloss Apotheke Nidau
Favre Karin

Hauptstrasse 30
032 331 93 42

IPSACH
Dorf Apotheke Ipsach
Koch Andreas

Hauptstrasse 17
032 333 15 33

LYSS
Apotheke Lyssbach
Kern Marianne

Steinweg 26
032 384 54 54

Bahnhof-Apotheke Lyss
Friedli Daniela

Bahnhofstrasse 6
032 384 13 70

AARBERG
Toppharm Apotheke im Stedtli
Bourquin Christine

Stadtplatz 52
032 391 71 61 

Toppharm Apotheke im Center
Laubscher Daniela

Bahnhofstrasse 11
032 391 71 67 

IHRE APOTHEKE –

VOTRE PHARMACIE –

die erste Anlaufstelle für
alle Gesundheitsfragen.

pour toute question de santé.
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